
RACCONTI POLITICI DELL’ALTRA PACE

Alexandrie ne sera, à côté de New-York, de la 
Nouvelle-Orléans ou de Liverpool qu’un satellite 
négligeable emporté dans la toute-puissante attrac­
tion de ces marchés régulateurs. Le comité (Alexan­
dria Generale Produce Associations) est en majeure 
partie composé d’exportateurs. Et comme ceux-ci 
sont forcément des spéculateurs engagés dans les 
opérations à terme pour les besoins mêmes de leur 
négoce, il en résulte qu’ils sont pour leurs échéan­
ces de contrats, à la fois juge et partie; qu’en pro­
voquant des expertises et un appel qui vient devant 
eux, ils peuvent, à leur gré, refuser ou accepter les 
lots qui leur sont offerts par leurs contre-partie, 
classer ou déclasser, imposer une livraison ou pas; 
tout cela confié à des fonctionnaires-experts officiel­
lement contrôlés et auxquels il est interdit de s’inté­
resser aux spéculations sur le coton. Si en Égypte 
il n’a été institué à l’influence des exportateurs au­
cun contre-poids légal, faut-il en trouver l ’explica­
tion dans le fait que le coton est acheté dans sa 
majeure partie par l’Angleterre ».

Questo brano del rapporto francese definisce net­
tamente tutta la sostanza della politica inglese nei 
riguardi della produzione nazionale egiziana: sop­
prime la libera industria, ne volge il libero com­
mercio, con leggi deformatrici, a solo beneficio 
inglese. Politica che le grandi Potenze, per interesse
o per passività, hanno largamente favorita, con­
correndo così a dare forza ed argomenti al naziona­
lismo democratico egiziano oggi in rivolta.
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